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RÉSUMÉ 

Ce projet visait à développer des protocoles performants pour l’IA, avec le CIDR, chez trois types de 

races, soit prolifique, maternelle et terminale. Nous voulions ainsi consolider notre expertise en matière 

d’IA et rendre la technique disponible à l’ensemble des éleveurs de races pures.  

 

Quatorze essais ont été réalisés chez 10 éleveurs, pour un total de 811 femelles traitées avec le CIDR 

(Zoetis Animal Health, Montréal, QC) selon l’un des trois traitements de synchronisation à l’étude. C’est 

343 Romanov, 247 Suffolk et 142 Dorset qui ont été inséminées au cours des deux années qu’a duré le 

projet. La semence utilisée provenait de 7 béliers Romanov français (Geode/Insem’ovin), 3 béliers 

Suffolk anglais (Essie Suffolk - Innovis) et 3 béliers Dorset australiens (Hillcroft farm; Allstock). 

 

Pour les brebis Romanov (RV), les traitements de synchronisation ont eu une efficacité similaire, avec 

plus de 95 % des brebis en chaleurs 27 h après le retrait du CIDR. Dans 5 des 6 essais, les trois 

traitements ont donné des résultats de fertilité équivalents. La fertilité des brebis RV a été satisfaisante, 

avec une moyenne de 75,1 % et des taux supérieurs ou égaux à 75 % dans 4 des 6 essais. 

Pour les brebis Suffolk (SU), bien que le T5 ait eu un taux d’induction des chaleurs supérieur (98,9 vs 

90,5 et 90,6 % pour le T5 vs T14 et Témoin), les trois traitements ont obtenu des fertilités similaires. La 

fertilité de 1 des 5 essais a été décevante, possiblement due au stress causé par la réalisation de prises 

de sang dans la période entourant les IA. En excluant les résultats de cet essai, la fertilité des brebis SU a 

été très bonne avec 69,4 %. 

Enfin, chez les Dorset (DP), contrairement aux SU, le T5 a eu tendance à induire des chaleurs chez une 

moins grande proportion de brebis (78,9 vs 94,4 et 94,4 % pour le T5 vs T14 et Témoin). Ici aussi, les 

trois traitements ont permis d’obtenir des taux de fertilité comparables. Les performances des brebis DP 

ont toutefois été décevantes lors des 3 essais, avec une fertilité de seulement 48,6 %. 

 

Les traitements expérimentaux T5 et T14, avec l’IA programmée précisément en fonction du début de la 

chaleur, n’ont pas permis d’obtenir un gain de fertilité significatif par rapport au Témoin qui a été 

préalablement adapté pour tenir compte des chaleurs plus précoces avec le CIDR qu’avec l’éponge 

vaginale. Les IA étant effectuées à temps fixe du retrait, ce traitement reste donc à privilégier en raison 

de sa simplicité. Avec ce protocole validé et le guide élaboré lors de ce projet, les intervenants du 

secteur sont maintenant outillés pour assurer un service d’IA chez les ovins au Québec.
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1. OBJECTIFS 

1.1. Objectif général 

L’objectif général de ce projet est d’améliorer la qualité génétique du cheptel ovin au Québec par la 

relance de l’utilisation de l’insémination ovine. 

1.2. Objectifs spécifiques 

Pour atteindre l’objectif général, nous comptons déterminer les protocoles de synchronisation de 

l’œstrus et d’insémination artificielle (IA) en saison sexuelle qui permettront l’atteinte de meilleurs 

résultats en IA avec de la semence congelée chez la brebis. Les protocoles de synchronisation des 

chaleurs testés ont comme base de traitement un nouvel implant de progestérone sur le marché 

canadien, le CIDRMD (« Control Internal Drug Release »). 

 

Les objectifs spécifiques sont : 

1) Comparer différents protocoles de synchronisation des chaleurs utilisant le CIDR, en 

combinaison avec d’autres produits commercialement disponibles au Québec (prostaglandines, 

eCG); 

2) Déterminer l’efficacité des protocoles de synchronisation des chaleurs et d’IA chez les brebis de 

race Romanov (race prolifique), Dorset (race maternelle) et Suffolk (race paternelle); 

3) Comparer les performances (fertilité, prolificité) en IA avec semence congelée des protocoles de 

synchronisation des chaleurs et d’IA évalués. 
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2. MÉTHODOLOGIE 

2.1. Importation de la semence 

L’importation de semence congelée a été une étape cruciale de ce projet. L’objectif était d’importer de 

la semence de troupeaux des races Romanov (RV), Suffolk (SU) et Dorset (DP) de pays dont la qualité 

génétique des troupeaux est reconnue et qui pouvaient répondre aux conditions sanitaires 

d’importation de l’Agence canadienne d’inspection des aliments (ACIA). 

Ainsi, pour la race RV, notre choix s’est arrêté en France, pays d’où provient la souche génétique des RV 

actuellement en Amérique du Nord (importation impossible de Russie, berceau de la race RV). Nous 

avons fait affaire avec la société coopérative agricole GEODE (génétique ovine et développement – 

www.geodesheep.com) et le centre d’IA INSEMOVIN (http://insemovin.pagesperso-

orange.fr/fr_acceuil.htm). Quatre béliers ont été sélectionnés par les professionnels du centre d’IA pour 

leur qualité génétique et sont entrés au centre pour nous fournir la semence requise. Il faut dire que le 

centre INSEMOVIN travaille majoritairement en semence fraîche et que la semence congelée est 

produite exclusivement sur demande. Sur ces quatre béliers, seulement deux ont pu être récoltés et un 

seul a passé le test final pour le virus de Schmallenberg. Nous avons donc obtenu les 250 paillettes 

nécessaires aux IA de l’automne 2012 d’un seul bélier RV. La semence est arrivée à l’Université Laval à la 

fin novembre 2012. Les 126 paillettes nécessaires aux IA de l’automne 2013, provenant de six nouveaux 

béliers de familles différentes, ont été importées à l’été 2013.  

Pour la race SU, nous avons importé la semence du centre Innovis (http://www.innovis.org.uk/) situé à 

Malvern en Angleterre. Les béliers récoltés appartiennent au troupeau Essie (http://essiesuffolks.co.uk/) 

et sont issus des meilleures lignées d’Angleterre, qui est le pays d’origine de la race SU. Au final, nous 

avons obtenu 350 paillettes provenant de trois des quatre béliers entrés au centre. La semence est 

arrivée à l’Université Laval en mai 2013. 

Pour ce qui est de la semence de DP, l’importation a présenté son lot de difficultés et de retards. Quatre 

béliers de génétique supérieure avaient été sélectionnés chez deux producteurs d’Angleterre et ils ont 

été transportés au centre d’IA de Innovis. Cependant, les quatre ont échoué au test précédant la 

collecte pour le virus Schmallenberg et n’ont pu être récoltés. Nous nous sommes donc tournés vers 

l’Australie, où le virus Schmallenberg n’est pas présent, pour trouver de la semence de Dorset. Les 

analyses de laboratoire réalisées à l’arrivée de la semence à l’Université Laval ont montré que la 

concentration de spermatozoïdes par paillette correspondait à la moitié de la valeur garantie de 

20 x 106 spz vivants/paillette, la valeur visée pour obtenir une fertilité optimale selon la littérature. Le 
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temps ne nous permettant pas de retourner cette semence, nous avons décidé d’inséminer 

deux paillettes/brebis (deux paillettes de 10 x 106 spz vivants/paillette), pour atteindre le nombre 

optimal de spermatozoïdes vivants inséminé et ne pas compromettre la validité de nos essais. 

2.2. Essais préliminaires 

Les trois traitements choisis lors de l’élaboration du protocole ont été testés durant l’automne 2012 

chez un éleveur de RV (Bergerie AA) sur de petits groupes de brebis. Les 48 inséminations ont été faites 

avec de la semence de bélier RV qui avait été importée en 2012 par le propriétaire.  

2.3. Essais principaux 

Les essais ont été réalisés chez des producteurs ovins qui remplissaient les exigences suivantes : être 

inscrit au programme d’amélioration génétique Genovis, pouvoir fournir de 45 à 60 brebis pour des 

inséminations en saison sexuelle (ou sous un régime de photopériode) et avoir des sujets de race pure 

(RV, DP ou SU). 

Quatre essais se sont déroulés pendant la période de reproduction de l’automne 2012 et l’hiver 2013, 

un essai a eu lieu en juin 2013 (brebis en photopériode classique) et les neuf autres ont été réalisés à 

l’automne 2013. 

2.3.1. Animaux 

Brebis. Pour la réalisation des essais principaux, des groupes d’environ 60 brebis par entreprise ont été 

soumis aux trois protocoles à l’étude, pour un total de 699 brebis et 33 agnelles inséminées (Tableau 1). 

Nous avons utilisé des femelles matures ayant eu au moins un agnelage en évitant les brebis trop âgées, 

c’est-à-dire celles de plus de 6 ans. Les brebis sélectionnées avaient eu un agnelage normal lors de la 

dernière mise bas, étaient taries depuis au moins 10 j avant la pose du CIDR et avaient un intervalle 

« dernier agnelage-pose du CIDR » supérieur à 60 j.  
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Tableau 1. Description des brebis traitées et inséminées chez chaque éleveur 

Race Bergerie Essai Âge N traitées N IA 

RV 

A 1 Adultes 53 52 

 2  64 64 

B 1 Adultes + Agnelles 60 + 5 57 + 4 

C 1 Adultes 54 53 

 2  57 55 

D 1 Adultes 54 51 

SU 

E 1 Adultes + Agnelles 47 + 4 44 + 4 

 2 Adultes + Agnelles 18 + 25 18 + 25 

F 1 Adultes 59 57 

 2  63 57 

G 1 Adultes 45 41 

DP 

H 1 Adultes 49 42 

I 1 Adultes 43 39 

J 1 Adultes 68 61 

 TOTAL   768 724 
 

Béliers vasectomisés. Des béliers vasectomisés ont été utilisés pour procéder à la détection des chaleurs 

des brebis. En général, ce sont trois béliers vasectomisés qui ont été utilisés, soit un par traitement. 

Chaque bélier était équipé d’un harnais marqueur. Dans la situation où des béliers vasectomisés 

n’étaient pas disponibles, un bélier entier muni d’un tablier était utilisé. 

2.3.2. Logement 

Les brebis de chacun des essais ont été réparties en trois parcs pouvant loger 15 à 20 brebis, soit un parc 

par traitement. Les trois parcs utilisés n’étaient pas adjacents l’un à l’autre, et n’étaient pas adjacents 

non plus à des parcs logeant des brebis à la saillie ou des béliers, ceci afin d’éviter une influence de 

l’environnement sur l’induction des chaleurs. Donc, chacun des parcs faisant partie du projet était isolé 

des autres, soit par des parcs de brebis en lactation, soit par des parcs de brebis en gestation ou soit par 

une allée. Des parcs étaient aussi prévus pour le retour des brebis après l’insémination, afin qu’elles 

puissent y rester sans être déplacées pendant au moins un mois pour diminuer les risques de mortalité 

embryonnaire précoce.  
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Les brebis suivaient un régime d’éclairage naturel, sauf pour 2 des 14 essais. Les brebis de la bergerie B 

étaient sous un régime de photopériode artificiel à longueur d’année (4 mois de jours courts/4 mois de 

jours longs). Le calendrier avait été ajusté de manière à ce que les brebis soient exposées à des jours 

courts pour une période se situant entre 80 et 133 j avant l’IA. À la bergerie E, les brebis de l’essai 1 

étaient soumises à un programme de photopériode classique (début jours longs : 1er décembre 2012; 

début jours courts : 31 mars 2013). 

2.3.3. Alimentation et état de chair 

L’alimentation des brebis était à la discrétion des producteurs et elle devait permettre aux brebis d’avoir 

un état de chair entre 3,0 et 3,5 au moment de l'insémination. Les brebis ont eu la même alimentation 

entre le début des traitements de synchronisation et l’échographie de gestation afin d’éviter un stress 

alimentaire.  

2.3.4. Répartition et traitements  

La répartition des brebis avait lieu la même journée que la pose des premiers CIDR. Les brebis étaient 

d’abord pesées et leur état de chair était mesuré. Elles étaient ensuite réparties dans trois groupes les 

plus uniformes possible en termes de poids, d’état de chair, d’âge, de parité, de prolificité et d’intervalle 

post-partum (nombre de jours entre le dernier agnelage e la répartition). 

Chacun des trois groupes formés a été assigné à un des traitements suivants (figure 1) : 

 

T14 : CIDR pendant 14 j, eCG injectée 24 h avant le retrait du CIDR, IA réalisée 24 h après le 

début de la chaleur; 

T5 : CIDR pendant 5 j, eCG et PGF2α injectée 24 h avant le retrait du CIDR, IA réalisée 24 h 

après le début de la chaleur; 

Témoin : CIDR pendant 14 j, eCG injectée au retrait du CIDR, IA réalisée 48 h après le retrait du 

CIDR. 
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Figure 1. Schématisation des traitements de synchronisation des chaleurs et d’insémination artificielle 

 

Le traitement Témoin est inspiré du protocole standard de synchronisation et d’insémination avec 

semence congelée généralement utilisé un peu partout dans le monde, notamment dans les centres d’IA 

en France. Il s’agit d’une insémination « à temps fixe » par rapport au retrait de l’implant de 

progestérone. Le CIDR (Zoetis Animal Health, Montréal, QC) a été inséré dans le vagin des brebis pour 

une période de 14 j (pour ainsi couvrir la phase lutéale du cycle sexuel de la brebis) et une dose d’eCG, 

variable selon les races (350 UI pour les RV, 500 UI pour les DP et 640 UI pour les SU; Folligon, Intervet 

Canada Ldt., Whitby, ON), a été injectée au retrait de celui-ci. L’insémination était réalisée 48 h suite au 

retrait du CIDR chez les brebis ayant démontré une chaleur. Le traitement T14 est une variation du 

protocole standard. Il implique un traitement au CIDR de 14 j, mais l’injection d’eCG a lieu 24 h avant le 

retrait du CIDR. En ce qui concerne l’insémination, elle était réalisée 24 h après la détection des 

chaleurs, afin de se rapprocher le plus possible du moment idéal d’insémination par rapport à 

l’ovulation. Le traitement T5 impliquait la pose du CIDR pour une période de 5 j, durée pour laquelle le 

CIDR est homologué au Canada. L’eCG et de la PGF2α (20 mg Lutalyse; Pfizer Animal Health, Montréal, 

QC) étaient administrées 24 h avant le retrait du CIDR. L’injection de PGF2α avait pour objectif d’induire 
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la destruction des corps jaunes pouvant être actifs chez certaines brebis, puisque les essais étaient 

réalisés en saison sexuelle, période de l’année où les brebis sont naturellement cycliques. L’insémination 

était réalisée 24 h après la détection des chaleurs. 

Pour les quatre essais de l’automne 2012, le retrait des CIDR des groupes T14 et T5 avait lieu à 16h00. 

Afin de faciliter la planification des inséminations, le groupe Témoin était séparé en 3 sous-groupes au 

moment du retrait, qui avait lieu à 11h00, 13h00 et 15h00 respectivement pour chaque sous-groupe. 

Pour ces essais, les béliers vasectomisés étaient introduits à 7h00 le lendemain, soit à 15 h du retrait des 

CIDR pour les T14 et T5 et entre 16 et 20 h du retrait pour les Témoins. Dans le but de standardiser 

l’intervalle entre le retrait et l’introduction des béliers vasectomisés entre les groupes, les retraits ont 

été effectués à 15h00 pour tous les traitements pour les huit essais subséquents.  

2.3.5. Détection des chaleurs 

Un bélier vasectomisé muni d’un harnais-marqueur était placé avec chacun des groupes de brebis. Les 

béliers étaient changés de groupe toutes les 30 à 60 min et les brebis marquées par le bélier, ou 

démontrant un comportement typique de l’œstrus, étaient retirées des parcs. Le rôle du bélier 

vasectomisé est de stimuler l’induction des chaleurs tout en permettant d’identifier les brebis en 

chaleur. La vérification des brebis montées par le bélier vasectomisé a été effectuée en continu ou à 

intervalle d’une heure maximum et les numéros des brebis ont été notés. La détection dans chacun des 

traitements a été faite jusqu’à ce que toutes les brebis soient en chaleur ou jusqu’à 27 h suivant le 

retrait des CIDR. Les brebis qui ne sont pas venues en chaleur ont été retirées des groupes et n’ont pas 

été inséminées. Tous les éleveurs possédaient trois béliers vasectomisés, à l’exception de la bergerie D 

qui n’en possédait aucun. Dans ce cas, la détection a été effectuée avec un bélier entier muni d’un 

tablier.  

2.3.6. Mise à jeun 

Les brebis ont été mises à jeun et privées d’eau pour une période de 24 h avant les inséminations. Cette 

procédure permet d’améliorer le confort des brebis lors de la laparoscopie réalisée pour déposer la 

semence décongelée directement dans les cornes utérines (description complète de la technique à 

l’annexe 1). Le jeûne facilite également l’intervention. Donc, le repas du matin de la veille des 

inséminations était léger. Les brebis faisant partie des traitements T14 et T5 avaient accès au repas du 

matin jusqu’au moment de la démonstration de leur chaleur, étant donné que les IA avaient lieu à 24 h 

de celle-ci. Puisque les inséminations du traitement Témoin s’effectuaient à temps fixe du retrait du 

CIDR, les brebis étaient privées de fourrage et d’eau à partir de 24 h suivant le retrait. Pour s’assurer que 
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les brebis soient à jeun, aucune litière n’a été ajoutée dans les parcs pendant les jours qui ont précédé 

des inséminations, de façon à éviter la consommation de paille durant la période de jeûne. 

2.3.7. Inséminations 

Toutes les brebis ont été inséminées par laparoscopie, la technique de référence en insémination avec 

semence congelée. Le moment de l’insémination différait selon les traitements. Le groupe de brebis 

Témoin a été inséminé à heure fixe, soit à 48 h après le retrait du CIDR. Chaque brebis des groupes T14 

et T5 a été inséminée 24 ± 1 h suivant le début de leur venue en chaleur respective. 

Il était possible d’inséminer entre 8 et 10 brebis à l’heure. Seules les brebis ayant démontré des signes 

de chaleurs dans les 27 h suivant le retrait des CIDR ont été inséminées. À l’insémination, les numéros 

d’identification des brebis étaient notés ainsi que les informations relatives à la semence et au 

déroulement de l’intervention. Pour que le chantier soit efficace, trois personnes étaient nécessaires 

pour préparer et manipuler les brebis, une personne réalisait les inséminations alors qu’une autre 

s’occupait de la préparation de la semence. Les détails de la procédure sont présentés à l’annexe 1. De 

retour dans leurs parcs après les inséminations, les brebis avaient accès à de l’eau à volonté et à des 

quantités limitées de fourrages pour les 24 premières heures suivant l’insémination. De plus, les parcs 

étaient remplis de litière fraîche et sèche avant le retour des brebis. 

2.3.8. Mise aux béliers pour les retours en chaleur 

Chez tous les éleveurs de RV ainsi qu’aux bergeries I et J, des béliers fertiles ont été introduits avec les 

brebis non gestantes environ 40 j après l'insémination, soit après l’échographie, pour saillir les brebis 

non gestantes qui reviendraient en chaleur. Chez les SU, les béliers ont été introduits 14 j après l’IA pour 

les retours en chaleur. À la bergerie H, c’est 21 j après les IA que les béliers ont été introduits. 

2.3.9. Échographies et agnelages 

Des échographies ont été pratiquées environ 40 j suivant les inséminations. Les brebis déclarées non 

gestantes pouvaient ensuite être séparées des groupes d’insémination pour être remises au bélier. Lors 

des agnelages, les producteurs ont noté les dates d’agnelages et le nombre d’agneaux nés pour chacune 

des brebis. 

2.4. Dosages hormonaux 

Des prélèvements sanguins ont été effectués lors de deux essais (RV et SU) dans le but de mieux 

connaître certains évènements hormonaux survenant pendant le traitement de CIDR et à la suite de son 

retrait.  
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Le dosage des niveaux sanguins de la progestérone (P4) pendant le traitement au CIDR a permis de 

valider son effet progestatif tout en évaluant la variabilité entre les sujets. Ces mesures ont permis, 

entre autres, de vérifier l’efficacité des trois traitements sur des sujets similaires et de vérifier la vitesse 

à laquelle les niveaux de P4 diminuent dans le plasma sanguin des brebis suite au retrait du CIDR.  

La détermination du pic préovulatoire de LH est un bon paramètre pour prédire le moment de 

l’ovulation et ainsi déterminer le meilleur moment pour inséminer les brebis. Le dosage du niveau 

sanguin de LH, suite au retrait du CIDR, permet ainsi d’identifier le moment du pic préovulatoire de LH 

qui est le signal hormonal précurseur de l’ovulation. Il a été mis en évidence dans la littérature que 

l’intervalle entre le pic de LH et l’ovulation était beaucoup moins variable entre les sujets d’une même 

espèce contrairement à l’intervalle entre la chaleur et le pic de LH (Cumming et al., 1973). Donc, en 

sachant plus précisément le moment du pic de LH moyen pour la race à l’étude, il est possible d’établir 

un protocole d’insémination qui permet le dépôt de la semence au moment où la fertilité est maximale 

chez la brebis. 

2.4.1. Essais chez les Romanov 

Animaux. Les 20 brebis RV utilisées ont été soumises aux trois protocoles de synchronisation des 

chaleurs (section 2.3.4). Trois béliers vasectomisés ont été nécessaires afin de procéder à la détection 

des chaleurs des brebis. Ces brebis n’ont pas été inséminées. 

Logement. Trois parcs pouvant accueillir 7 à 8 brebis ont été nécessaires, soit un par traitement. 

Cependant, seuls deux étaient disponibles pour la durée du traitement au CIDR. Les brebis ont donc été 

séparées par traitement uniquement lors du retrait du CIDR. Les caractéristiques concernant le 

logement sont les mêmes que celles décrites à la section 2.3.2. 

 

Dosage de la progestérone. La planification des prélèvements a été effectuée selon les traitements. Pour 

les brebis T14 et Témoin, les prises de sang ont eu lieu au jour -14 (pose CIDR), -12, -7, 0 (retrait CIDR) et 

1 tandis qu’elles ont eu lieu aux jours -5 (pose CIDR), -3, 0 (retrait CIDR) et 1 pour les T5. 

Les échantillons sanguins ont été prélevés dans la veine jugulaire à l’aide de tubes héparinés de 10 ml 

(VacutainerÒ, Becton Dickinson, Franklin Lakes, NJ, EU). Après le prélèvement, les tubes ont été placés 

sur la glace et centrifugés dans les heures qui ont suivi (1 300 × g durant 10 min à 4 °C). Le plasma a été 

recueilli et congelé à -20 °C dans des microtubes en polypropylène jusqu’au moment des dosages. La 

progestérone plasmatique a été dosée à l’aide d’une trousse commerciale (Coat-a-count Progesterone, 

Siemens, Los Angeles, CA). 
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Dosage de la LH. Les prélèvements sanguins pour le dosage de la LH ont été faits à un intervalle de 4 h, à 

partir de 14 h suivant le retrait du CIDR (une heure avant l’introduction des béliers vasectomisés) jusqu’à 

50 h postretrait. Les détections des chaleurs ont commencé 15 h après le retrait des CIDR. L’observation 

s’est poursuivie jusqu’à 26 h après le retrait du CIDR. Les prélèvements ont alors cessé sur les trois 

brebis qui n’ont pas montré de chaleurs pendant cette période.  

Les échantillons sanguins ont été prélevés dans la veine jugulaire à l’aide de tubes VacutainerÒ BD de 

10 ml. Après le prélèvement, les tubes ont été laissés à température pièce pendant 4 h puis placés à 

4 °C. Tous les tubes ont été centrifugés le lendemain de la fin des prélèvements (1 300 × g durant 10 min 

à 4 °C). Le sérum a été recueilli et congelé à -20 °C dans des microtubes en polypropylène jusqu’au 

moment des dosages.  

Le dosage de LH a été effectué par un laboratoire externe (Veterinary Biomedical Sciences, University of 

Saskatchewan). La procédure utilisée consiste en un dosage radio-immunologique par double anticorps 

exprimé selon le standard AFP11118 B (Rawlings et Evans, 1995). Les coefficients de variation intraessai 

sont de 6,7 à 8,2 ng/ml (niveaux de référence bas et hauts) et interessai et  10,4 à 13,3 ng/ml (niveaux 

de référence bas et hauts) respectivement. 

2.4.2. Essais chez les Suffolk 

Chez les SU, les prélèvements ont été effectués lors du 2e essai à la bergerie F. Un sous-échantillon de 

36 brebis (12 brebis/traitement), comparable à la population totale en termes de poids, état de chair, 

âge, parité et prolificité, a été sélectionné pour les prélèvements. Les béliers vasectomisés ont été 

introduits 12 h après le retrait du CIDR. Les prélèvements ont été effectués à partir de 16 h du retrait du 

CIDR, toujours à intervalle de 4 h, et les brebis ayant perdu leur CIDR ou n’étant pas venues en chaleur 

dans les 27 h du retrait n’ont plus été prélevées (n = 7). Les 29 autres ont été prélevées jusqu’à 44 h 

postretrait et inséminées. Certaines brebis ont été inséminées avant la fin des prélèvements. Les 

manipulations ont été faites de façon à limiter au minimum le stress et les déplacements des brebis. Les 

échantillons sanguins ont été traités tels que décrits lors de l’essai chez les RV.  

2.5. Analyses statistiques 

2.5.1. Données zootechniques 

Les taux de perte des CIDR ont été calculés sur toutes les brebis traitées avec le CIDR, mais les brebis 

ayant perdu leur CIDR ont été exclues des analyses ultérieures (taux d’induction des chaleurs, fertilité…). 
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Les femelles n’ayant pas démontré de signes d’œstrus n’ont pas été inséminées et ne sont donc pas 

considérées dans les analyses de fertilité (fertilité, intervalle chaleur-IA et retrait-IA). 

À la bergerie D, la détection des chaleurs a été effectuée avec un bélier entier muni d’un tablier. Comme 

le bélier était introduit dans chaque groupe à tour de rôle, un décalage entre les traitements a été créé 

dans la détection. Le moment de la venue en chaleur de cet essai n’a donc pas été considéré. Lors de 

l’essai 1 à la bergerie A, 6 antenaises ayant été accouplées accidentellement à moins de 6 mois ont été 

retirées des analyses en raison d’un manque de développement et d’une fertilité inférieure à celle 

obtenue par les autres antenaises. Lors de ce même essai, une brebis a également été ignorée en raison 

d’un IPP anormalement long, laissant présager un problème de fertilité.  À la bergerie B, une brebis a été 

inséminée au mauvais moment, cette brebis a donc été retirée de l’analyse de la fertilité. Lors de l’essai 

1 à la bergerie E, une brebis est décédée et une autre a été réformée avant l’agnelage. Ces deux brebis 

n’ont pas été prises en compte dans l’analyse de la fertilité (fertilité, intervalle chaleur-IA et retrait-IA). À 

la bergerie F, trois brebis ont avorté, deux lors de l’essai 1 et une lors de l’essai 2. Ces brebis n’ont pas 

été considérées dans l’analyse de la fertilité. À la bergerie G, une brebis a été retirée des analyses en 

raison d’un problème de santé. 

Lors de tous les essais, seules trois femelles du groupe témoin sont venues en chaleur à plus de 27 h du 

retrait. Les trois brebis étaient non-gestantes. Leurs données n’ont pas été considérées pour la fertilité 

et une recommandation sera émise à ce sujet.  

 

Quelques agnelles ont été inséminées lors des essais à la bergerie B et E (essai 1). Elles avaient été 

réparties et soumises aux mêmes traitements que les brebis. Leurs données n’ont cependant pas été 

incluses dans les tableaux. Leurs résultats sont présentés à l’annexe 2.  

Dans un premier temps, les résultats ont été analysés par essai. Le poids vif, l’âge à la répartition et les 

intervalles début de la chaleur-IA, retrait du CIDR-début de la chaleur et retrait du CIDR-IA ont été 

comparés à l’aide de la procédure MIXED de SAS (2001) en utilisant le traitement CIDR/IA (T14, T5 et 

Témoin) comme facteur fixe. Pour ce qui est des données catégoriques multinomiales comme l’état de 

chair des brebis à la répartition, la prolificité et la productivité, la procédure GLIMMIX a été choisie en 

utilisant une fonction des logits cumulés (link = cumlogit). Lorsque l’effet des traitements CIDR était 

significatif, les moyennes ont été comparées en utilisant l’énoncé CONTRAST approprié. Le taux de 

venue en chaleurs induites dans les 27 h suivant le retrait du CIDR et la fertilité ont été traités comme 

des données binomiales (0 et 1) en utilisant la fonction de lien logit (link = logit) de la procédure 
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GLIMMIX. Dans ce cas, les moyennes des traitements CIDR ont été comparées en utilisant le test de 

comparaison multiple de Tukey-Kramer (LSMEANS/PDIFF).  

L’analyse des résultats a également été effectuée par race. Pour cette analyse, les cinq agnelles RV de la 

bergerie B et les quatre de la bergerie E, essai 1 ont été exclues. Les agnelles et brebis SU de l’essai 2 à la 

bergerie E ont été mises en commun puisque les résultats ne différaient pas entre ces deux types de 

femelles. Les mêmes procédures que celles décrites précédemment ont été utilisées, mais en utilisant 

l’essai (A1, A2, B…), le traitement (« Trt » : T14, T5 et Témoin) et l’interaction Essai × Trt comme facteurs 

fixes. Lorsque l’interaction Essai × Trt était significative, les résultats ont été discutés par essai, selon 

l’analyse décrite précédemment.  

2.5.2. Dosages hormonaux 

Progestérone. Les données de 18 brebis RV ont été utilisées afin d’étudier l’effet des traitements sur les 

concentrations de progestérone à chaque journée de prélèvement avec la procédure MIXED. Le 

traitement (T14, T5 et Témoin) a été utilisé comme facteur fixe et les moyennes des traitements ont été 

comparées en utilisant le test de Tukey-Kramer si nécessaire.  

 

LH. Pour le dosage de la LH dans le sang, les mêmes 18 brebis RV ont été utilisées. Chez les SU, c’est 29 

brebis qui ont été utilisées dans l’analyse. Le moment du pic de LH a été déterminé selon le graphique 

des niveaux en fonction de l’heure de prélèvement postretrait. Les intervalles retrait du CIDR-pic de LH 

et début de la chaleur-pic de LH ont été calculés. Ces variables ont été analysées à l’aide de la procédure 

MIXED en utilisant le traitement (T14, T5 et Témoin) comme facteur fixe. Les moyennes ont été 

comparées en utilisant le test de Tukey-Kramer. Pour les RV, les brebis ont aussi été catégorisées selon 

l’absence ou la présence de progestérone endogène au moment de la pose du CIDR (endo = 0 ou 1). Ce 

facteur et son interaction avec le traitement ont été considérés dans une analyse séparée. 
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3. RÉSULTATS ET ANALYSES 

3.1. Évaluation des protocoles de synchronisation et d’insémination 

3.1.1. Essais préliminaires chez les Romanov 

Des essais que nous avons qualifiés de « préliminaires » ont été effectués durant l’automne 2012 chez 

un producteur ayant de petits groupes de brebis RV. Ces essais ont été rendus nécessaires pour évaluer 

sommairement les traitements et ainsi rassurer les éleveurs et les encourager à collaborer au projet. 

Étant donné le nombre restreint de brebis par groupe, les traitements ont été testés deux à deux. Les 

résultats obtenus suite aux protocoles de synchronisation et d’insémination T5 et T14 durant le premier 

essai en septembre 2012 sont présentés ci-dessous (Tableau 2). Les deux protocoles de synchronisation 

ont été très efficaces pour induire la venue en chaleur des brebis RV; seule une brebis du T5 n’a pas 

montré de signes de chaleur la journée suivant le retrait des CIDR. Une brebis ayant montré une chaleur 

n’a cependant pas été inséminée pour cause d’un désordre alimentaire sévère. Les taux de fertilité ont 

été excellents dans les deux traitements avec des résultats supérieurs à 85 %.  
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Tableau 2. Performances de reproduction de brebis RV selon les traitements de 
synchronisation et d’insémination (Bergerie AA, essai préliminaire #1; 
septembre 2012) 

 Traitementsy 

 T14 T5 

Synchronisation   
Nombre de brebis traitées 15 15 
Âge (an) 2,2 2,3 
Poids (kg) 67,1 65,5 
État de chair 3,0 3,0 
Prolificité antérieure (total d’agneaux 
nés/nombre d’agnelages) 3,13 2,97 

Taux de perte de CIDR (%) 0,0 0,0 
Taux de venue en chaleur à 27 h du retrait (%) 100,0 93,3 

Insémination   

Nombre de brebis inséminées 15 13 
Intervalle début de la chaleur z - IA (h) 25,0 24,0 
Intervalle retrait du CIDR - IA (h) 42,6 43,4 
Fertilité à l’agnelage (%) 86,7 92,3 
Prolificité (agneaux nés/brebis agnelée) 2,95 3,01 

y T14 = CIDR pendant 14 j avec 350 U.I. d’eCG injectée 24 h avant retrait / IA 24 h après le début de la 
chaleur; T5 = CIDR pendant 5 j avec 350 U.I. d’eCG injectée 24 h avant retrait / IA 24 h après le début de 
la chaleur. 
z Certaines brebis étaient déjà en chaleur à l’introduction du bélier vasectomisé 18 h après le retrait. 

Le second essai préliminaire a été réalisé en novembre 2012. Les résultats sont présentés au Tableau 3. 

La venue en chaleur a été de 100 % dans les deux traitements et a été rapide avec tous les sujets 

démontrant une chaleur 24 h après le retrait des CIDR, même si le moment de l’injection de l’eCG était 

différent. Concernant le moment de la venue en chaleur, il y a un biais concernant les résultats du 

traitement Témoin. Afin de mieux planifier la journée d’insémination, les retraits des CIDR des brebis 

Témoin étaient faits plus tôt dans la journée (9h00) que ceux des brebis du traitement T14 (16h00). 

Comme l’introduction des béliers vasectomisés a été effectuée à 6h00 le lendemain matin dans les deux 

groupes, les détections des chaleurs ont donc commencé 22 h après le retrait du CIDR pour les brebis 

Témoin comparativement à 15 h pour les brebis T14. Cette contrainte n’était pas compromettante pour 

les inséminations puisque les IA du groupe Témoin avaient lieu à temps fixe du retrait. La détection des 

chaleurs dans ce groupe était effectuée essentiellement pour éviter d’inséminer inutilement des brebis 
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qui ne seraient pas venues en chaleur et aussi pour uniformiser l’effet potentiel de la présence du bélier 

vasectomisé sur les traitements. Puisque l’induction des chaleurs avec le CIDR était plus rapide que ce à 

quoi nous nous attendions, l’insémination à 55 h du retrait pour le Témoin semblait moins bien adaptée, 

le moment de l’IA a donc été devancé à 48 h du retrait et ce protocole a très bien performé lors de 

l’essai préliminaire, avec une fertilité de 88,9 %. La fertilité a été similaire pour les deux traitements. 

 

Tableau 3. Performances de reproduction des brebis RV selon les traitements de 
synchronisation et d’insémination (Bergerie AA, essai préliminaire #2; 
novembre 2012) 

 Traitementsy 

 T14 Témoin 

Synchronisation   
Nombre de brebis traitées 9 9 
Âge (an) 2,7 2,9 
Poids (kg) 68,0 67,4 
État de chair 2,9 3,0 
Prolificité antérieure (total d’agneaux 
nés/nombre d’agnelages) 2,92 2,66 

Taux de perte de CIDR (%) 0,0 0,0 
Taux de venue en chaleur à 27 h du retrait (%) 100,0 100,0 

Insémination   

Nombre de brebis inséminées 9 9 
Intervalle début de la chaleur z- IA (h) 24,6 25,8 
Intervalle retrait du CIDR - IA (h) 40,4 48,9 
Fertilité à l’agnelage (%) 88,9 88,9 
Prolificité (agneaux nés/brebis agnelée) 3,50 3,38 

y T14 = CIDR pendant 14 j avec 350 U.I. d’eCG injectée 24 h avant retrait / IA 24 h après le début de 
la chaleur; Témoin = CIDR pendant 14 j avec 350 U.I. d’eCG injectée au retrait / IA 48 h après le 
retrait. 
z Introduction du bélier vasectomisé 15 h après le retrait des CIDR des T14 et 22 h après le retrait des 
Témoin. Certaines brebis étaient déjà en chaleur. 
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3.1.2. Essais principaux chez les Romanov 

Les résultats des différents essais avec les brebis RV sont présentés aux tableaux 4 à 9.  

 

Tableau 4. Performances de reproduction des brebis RV selon les traitements de synchronisation et 
d’insémination (Bergerie A, essai 1; décembre 2012)   

 Traitementsx   

 T14 T5 Témoin ETMy Valeur 
de P 

Synchronisation      
Nombre de brebis traitées 18 17 18   
Âge (an) 3,1 3,0 3,0 0,4 0,9341 
Poids (kg) 63,0 62,1 62,4 2,2 0,9604 
État de chair 3,3 3,3 3,3 - 0,8009 
Prolificité antérieure (total d’agneaux 
nés/nombre d’agnelages) 2,57 2,48 2,50 - 0,8249 

Taux de perte de CIDR (%) 0,0 0,0 5,0 - - 
Taux de venue en chaleur à 27 h du retrait (%) 100,0 94,1 100,0 - - 

Insémination      

Nombre de brebis inséminées 18 16 18   
Intervalle début de la chaleurz - IA (h) 24,0 23,6 27,3 0,4 <0,0001 
Intervalle retrait du CIDR - IA (h) 40,9 43,0 47,9 0,3 <0,0001 
Fertilité à l’agnelage (%) 94,4 87,5 66,7 - 0,1205 
Prolificité (agneaux nés/brebis agnelée) 2,88 3,00 2,42 - 0,4279 
x T14 = CIDR pendant 14 j avec 350 U.I. d’eCG injectée 24 h avant retrait / IA 24 h après le début de la chaleur; T5 = CIDR 
pendant 5 j avec 350 U.I. d’eCG injectée 24 h avant retrait / IA 24 h après le début de la chaleur; Témoin = CIDR pendant 14 j 
avec 350 U.I. d’eCG injectée au retrait / IA 48 h après le retrait. 
Y Écart-type de la moyenne. 
z Certaines brebis étaient déjà en chaleur à l’introduction du bélier vasectomisé, 15 h après le retrait pour les T14 et T5 et 16 à 
20 h après le retrait pour les Témoins. 

  



Le CIDR pour l’insémination artificielle avec semence congelée                #6705 

 

RAPPORT FINAL REMIS AUX PRODUCTEURS – JUIN 2014 27 

Tableau 5. Performances de reproduction des brebis RV selon les traitements de synchronisation et 
d’insémination (Bergerie B; décembre 2012) 

 Traitementsx   

 T14 T5 Témoin ETMy Valeur 
de P 

Synchronisation      
Nombre de brebis traitées 20 21 20   
Âge (an) 3,0 3,0 3,1   
Poids (kg) 61,8 62,1 62,2 1,2 0,9724 
État de chair 3,2 3,2 3,2 - 0,8373 
Prolificité antérieure (total d’agneaux 
nés/nombre d’agnelages) 2,83 2,77 2,88 - 0,7946 

Taux de perte de CIDR (%) 0,0 0,0 5,0 - - 
Taux de venue en chaleur à 27 h du retrait (%) 95,5 90,5 100,0 - - 

Insémination      

Nombre de brebis inséminées 19 18 19   
Intervalle début de la chaleurz - IA (h) 24,4 24,5 27,2 0,3 <0,0001 
Intervalle retrait du CIDR - IA (h) 40,8 41,7 48,4 0,3 <0,0001 
Fertilité à l’agnelage (%) 47,4 72,2 79,0 - 0,1179 
Prolificité (agneaux nés/brebis agnelée) 2,56 3,31 2,40 - 0,0776 

x T14 = CIDR pendant 14 j avec 350 U.I. d’eCG injectée 24 h avant retrait / IA 24 h après le début de la chaleur; T5 = CIDR 
pendant 5 j avec 350 U.I. d’eCG injectée 24 h avant retrait / IA 24 h après le début de la chaleur; Témoin = CIDR pendant 14 j 
avec 350 U.I. d’eCG injectée au retrait / IA 48 h après le retrait. 
Y Écart-type de la moyenne. 
z Certaines brebis étaient déjà en chaleur à l’introduction du bélier vasectomisé, 15 h après le retrait des T14 et T5 et 16 à 20 h 
après le retrait des Témoins. 
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Tableau 6. Performances de reproduction des brebis RV selon les traitements de synchronisation et 
d’insémination (Bergerie C, essai 1; janvier 2013) 

 Traitementsx   

 T14 T5 Témoin ETMy Valeur 
de P 

Synchronisation      
Nombre de brebis traitées 20 19 19   
Âge (an) 2,9 2,9 3,0 0,2 0,9277 
Poids (kg) 66,1 66,8 66,6 1,6 0,9434 
État de chair 3,2 3,3 3,2 - 0,9278 
Prolificité antérieure (total d’agneaux 
nés/nombre d’agnelages) 2,65 2,59 2,56 - 0,7140 

Taux de perte de CIDR (%) 5,0 10,5 5,3 - 0,7576 
Taux de venue en chaleur à 27 h du retrait (%) 94,7 100,0 94,4 - - 

Insémination      

Nombre de brebis inséminées 18 17 17   
Intervalle début de la chaleurz - IA (h) 24,7 24,9 28,1 0,5 <0,0001 
Intervalle retrait du CIDR - IA (h) 40,7 42,0 48,6 0,2 <0,0001 
Fertilité à l’agnelage (%) 66,7 76,5 82,4 - 0,5662 
Prolificité (agneaux nés/brebis agnelée) 2,92 2,15 3,07 - 0,0498 

x T14 = CIDR pendant 14 j avec 350 U.I. d’eCG injectée 24 h avant retrait / IA 24 h après le début de la chaleur; T5 = CIDR 
pendant 5 j avec 350 U.I. d’eCG injectée 24 h avant retrait / IA 24 h après le début de la chaleur; Témoin = CIDR pendant 14 j 
avec 350 U.I. d’eCG injectée au retrait / IA 48 h après le retrait. 
Y Écart-type de la moyenne. 
z Certaines brebis étaient déjà en chaleur à l’introduction du bélier vasectomisé, 15 h après le retrait des T14 et T5 et 16 à 20 h 
après le retrait des Témoins. 
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Tableau 7. Performances de reproduction des brebis RV selon les traitements de synchronisation et 
d’insémination (Bergerie D; février 2013) 

 Traitementsx   

 T14 T5 Témoin ETMy Valeur 
de P 

Synchronisation      
Nombre de brebis traitées 20 20 20   
Âge (an) 4,6 4,8 4,7 0,4 0,9320 
Poids (kg) 63,2 63,2 63,5 2,1 0,9907 
État de chair 3,2 3,2 3,2 - 0,9903 
Prolificité antérieure (total d’agneaux 
nés/nombre d’agnelages) 2,50 2,55 2,61 - 0,8964 

Taux de perte de CIDR (%) 10,0 0,0 20,0 - - 
Taux de venue en chaleur à 27 h du retrait (%) 100,0 95,0 93,8 - - 

Insémination      

Nombre de brebis inséminées 17 19 15   
Intervalle début de la chaleurz - IA (h) 25,2 24,1 . . . 
Intervalle retrait du CIDR - IA (h) 41,2 42,5 48,3 0,6 <0,0001 
Fertilité à l’agnelage (%) 70,6 42,1  80,0 - 0,0749 
Prolificité (agneaux nés/brebis agnelée) 2,67 3,25 2,83 - 0,4829 

x T14 = CIDR pendant 14 j avec 350 U.I. d’eCG injectée 24 h avant retrait / IA 24 h après le début de la chaleur; T5 = CIDR 
pendant 5 j avec 350 U.I. d’eCG injectée 24 h avant retrait / IA 24 h après le début de la chaleur; Témoin = CIDR pendant 14 j 
avec 350 U.I. d’eCG injectée au retrait / IA 48 h après le retrait. 
Y Écart-type de la moyenne. 
z Certaines brebis étaient déjà en chaleur à l’introduction du bélier vasectomisé, 15 h après le retrait des T14 et T5 et 16 à 20 h 
après le retrait des Témoins. 
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Tableau 8. Performances de reproduction des brebis RV selon les traitements de synchronisation et 
d’insémination (Bergerie A, essai 2; octobre 2013)   

 Traitementsx   

 T14 T5 Témoin ETMy Valeur 
de P 

Synchronisation      
Nombre de brebis traitées 22 23 23   
Âge (an) 2,6 2,6 2,6 0,2 0,9736 
Poids (kg) 56,6 56,5 56,7 2,0 0,9946 
État de chair 3,0 3,0 3,0 - 0,8971 
Prolificité antérieure (total d’agneaux 
nés/nombre d’agnelages) 2,50 2,49 2,35 - 0,6766 

Taux de perte de CIDR (%) 9,1 4,4 4,4 - - 
Taux de venue en chaleur à 27 h du retrait (%) 100,0 100,0 100,0 - - 

Insémination      

Nombre de brebis inséminées 20 22 22   
Intervalle début de la chaleurz - IA (h) 24,3 24,3 34,2 0,3 <0,0001 
Intervalle retrait du CIDR - IA (h) 37,7 39,6 47,5 0,3 <0,0001 
Fertilité à l’agnelage (%) 75,0 81,8 81,8 - 0,8225 
Prolificité (agneaux nés/brebis agnelée) 2,67 3,11 2,22 - 0,0958 
x T14 = CIDR pendant 14 j avec 350 U.I. d’eCG injectée 24 h avant retrait / IA 24 h après le début de la chaleur; T5 = CIDR 
pendant 5 j avec 350 U.I. d’eCG injectée 24 h avant retrait / IA 24 h après le début de la chaleur; Témoin = CIDR pendant 14 j 
avec 350 U.I. d’eCG injectée au retrait / IA 48 h après le retrait. 
Y Écart-type de la moyenne. 
z Certaines brebis étaient déjà en chaleur à l’introduction du bélier vasectomisé, 12 h après le retrait des CIDR. 
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Tableau 9. Performances de reproduction des brebis RV selon les traitements de synchronisation et 
d’insémination (Bergerie C, essai 2; novembre 2013) 

 Traitementsx   

 T14 T5 Témoin ETMy Valeur 
de P 

Synchronisation      
Nombre de brebis traitées 20 20 20   
Âge (an) 3,2 3,3 3,3 0,2 0,9359 
Poids (kg) 67,6 67,2 67,4 1,4 0,9752 
État de chair 3,1 3,1 3,1 - 0,9435 
Prolificité antérieure (total d’agneaux 
nés/nombre d’agnelages) 2,72 2,69 2,79 - 0,8155 

Taux de perte de CIDR (%) 5,0 0,0 10,0 - - 
Taux de venue en chaleur à 27 h du retrait (%) 100,0 90,0 100,0 - - 

Insémination      

Nombre de brebis inséminées 19 18 18   
Intervalle début de la chaleurz - IA (h) 24,3 24,6 34,5 0,2 <0,0001 
Intervalle retrait du CIDR - IA (h) 37,5 39,3 48,0 0,3 <0,0001 
Fertilité à l’agnelage (%) 89,5 72,2 83,3 - 0,4137 
Prolificité (agneaux nés/brebis agnelée) 3,53 3,00 2,80 - 0,1117 

x T14 = CIDR pendant 14 j avec 350 U.I. d’eCG injectée 24 h avant retrait / IA 24 h après le début de la chaleur; T5 = CIDR 
pendant 5 j avec 350 U.I. d’eCG injectée 24 h avant retrait / IA 24 h après le début de la chaleur; Témoin = CIDR pendant 14 j 
avec 350 U.I. d’eCG injectée au retrait / IA 48 h après le retrait. 
Y Écart-type de la moyenne. 
z Certaines brebis étaient déjà en chaleur à l’introduction du bélier vasectomisé, 12 h après le retrait des CIDR. 

 

En considérant toutes les brebis RV inséminées, les taux de perte de CIDR n’ont pas été significativement 

différents entre les traitements, malgré une valeur numériquement plus élevée pour les traitements de 

14 j (5,0, 2,5 et 7,5 % pour les T14, T5 et Témoin, respectivement; P = 0,2224). 

Chez les brebis RV, les traitements ont eu une efficacité similaire pour induire des chaleurs dans les 27 h 

suivant le retrait des CIDR (98,3, 94,9 et 98,2 % pour le T14, T5 et Témoin; P = 0,2520). 

Dans l’analyse des résultats de fertilité, l’interaction essai × trt a été près du niveau plafond de tendance 

(P = 0,0971). Une tendance à la différence significative a été observée lors de 1 des 6 essais pour la 

fertilité, favorisant le Témoin sur le T5 (Tableau 7). Lors de cet essai, plus de la moitié des femelles 

avaient plus de 5 ans (50.0 vs 84,2 % de fertilité pour les 32 brebis de plus de 5 ans vs les 19 femelles de 

moins de 5 ans). En ne considérant que les plus jeunes, cette différence entre les traitements disparait. 
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Les trois traitements ont donné des résultats équivalents dans les cinq autres essais (74,5, 78,0 et 78,7 % 

pour le T14, T5 et Témoin; P = 0,9971; essai × trt P = 0,1996). La fertilité des brebis RV a été satisfaisante, 

avec une moyenne de 74,9 % et des taux supérieurs ou égaux à 75 % dans 4 des 6 essais. Les taux de 

succès ont été semblables d’un essai à l’autre (P = 0,1381).  

En ce qui concerne la prolificité, une interaction essai × trt de 0,0616 a été obtenue. Dans 3 des 6 essais, 

aucune différence significative n’a été observée pour le nombre d’agneaux nés par brebis agnelée. Des 

résultats contradictoires ont été notés dans les autres essais; le T5 tendant à avoir une prolificité tantôt 

supérieure tantôt inférieure aux autres traitements. En effet, suite aux premières IA à la bergerie C 

(Tableau 6), les brebis du T5 ont eu tendance à donner naissance à moins d’agneaux que celles du T14 (P 

ajusté = 0,0371) et du Témoin (P ajusté = 0,0251). À l’inverse, à la bergerie B (Tableau 5), la prolificité 

des brebis T5 a eu tendance à être supérieure à celle du groupe Témoin (P ajusté = 0,0285). Il en a été 

de même pour l’essai 2 de la bergerie A, où les brebis du T5 ont eu tendance à produire plus d’agneaux 

que celles du T14 (P ajusté = 0,0318). 

 

Des analyses plus poussées sur les facteurs influençant la fertilité des brebis inséminées ont permis de 

pointer certains facteurs connus pour influencer la fertilité (âge, EC…). L’analyse des résultats incluant 

uniquement les femelles respectant ces critères (brebis de moins de 5 ans avec un EC de plus de 2.5) a 

permis un gain de près de 5 % de la fertilité (79,7 %; 212 gestantes/266 brebis inséminées). 

3.1.3. Essais principaux chez les Suffolk 

Les tableaux 9 à 16 présentent les données des cinq essais réalisés avec les SU.  
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Tableau 10. Performances de reproduction des brebis SU selon les traitements de synchronisation et 
d’insémination (Bergerie E, essai 1; juin 2013; photopériode classique) 

 Traitementsx   

 T14 T5 Témoin ETMy Valeur 
de P 

Synchronisation      
Nombre de brebis traitées 16 17 16   
Âge (an) 3,6 3,8 3,9 0,3 0,8253 
Poids (kg) 85,2 84,7 85,6 2,3 0,9570 
État de chair 3,4 3,4 3,4 - 0,9037 
Prolificité antérieure (total d’agneaux 
nés/nombre d’agnelages) 1,84 1,65 1,78 - 0,3535 

Taux de perte de CIDR (%) 0,0 0,0 12,5 - - 
Taux de venue en chaleur à 27 h du retrait (%) 81,3 100,0 100,0 - - 

Insémination      

Nombre de brebis inséminées 12 16 14   
Intervalle début de la chaleurz - IA (h) 26,0 25,4 33,7 0,4 <0,0001 
Intervalle retrait du CIDR - IA (h) 38,9 39,9 48,1 0,4 <0,0001 
Fertilité à l’agnelage (%) 66,7 81,3 78,6 - 0,6562 
Prolificité (agneaux nés/brebis agnelée) 2,00 2,46 2,27 - 0,5030 

x T14 = CIDR pendant 14 j avec 650 U.I. d’eCG injectée 24 h avant retrait / IA 24 h après le début de la chaleur; T5 = CIDR 
pendant 5 j avec 650 U.I. d’eCG injectée 24 h avant retrait / IA 24 h après le début de la chaleur; Témoin = CIDR pendant 14 j 
avec 650 U.I. d’eCG injectée au retrait / IA 48 h après le retrait. 
Y Écart-type de la moyenne. 
z Certaines brebis étaient déjà en chaleur à l’introduction du bélier vasectomisé, 12 h après le retrait des CIDR. 
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Tableau 11. Performances de reproduction des brebis SU selon les traitements de synchronisation et 
d’insémination (Bergerie F, essai 1; septembre 2013) 

 Traitementsx   

 T14 T5 Témoin ETMy Valeur 
de P 

Synchronisation      
Nombre de brebis traitées 21 21 21   
Âge (an) 2,9 3,0 3,1 0,3 0,9292 
Poids (kg) 78,2 80,0 81,0 2,0 0,5996 
État de chair 3,7 3,7 3,8 - 0,6468 
Prolificité antérieure (total d’agneaux 
nés/nombre d’agnelages) 1,37 1,29 1,39 - 0,7287 

Taux de perte de CIDR (%) 4,8 14,3 0,0 - - 
Taux de venue en chaleur à 27 h du retrait (%) 100,0 100,0 90,5 - - 

Insémination      

Nombre de brebis inséminées 20 18 19   
Intervalle début de la chaleurz - IA (h) 25,6 25,2 29,4 0,6 <0,0001 
Intervalle retrait du CIDR - IA (h) 40,4 40,6 48,3 0,4 <0,0001 
Fertilité à l’agnelage (%) 68,4 77,8 72,2 - 0,8159 
Prolificité (agneaux nés/brebis agnelée) 1,38 1,71 1,61 - 0,2366 

x T14 = CIDR pendant 14 j avec 640 U.I. d’eCG injectée 24 h avant retrait / IA 24 h après le début de la chaleur; T5 = CIDR 
pendant 5 j avec 640 U.I. d’eCG injectée 24 h avant retrait / IA 24 h après le début de la chaleur; Témoin = CIDR pendant 14 j 
avec 640 U.I. d’eCG injectée au retrait / IA 48 h après le retrait. 
Y Écart-type de la moyenne. 
z Certaines brebis étaient déjà en chaleur à l’introduction du bélier vasectomisé, 12 h après le retrait des CIDR. 
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Tableau 12. Performances de reproduction des brebis SU selon les traitements de synchronisation et 
d’insémination (Bergerie F, essai 2; octobre 2013) 

 Traitementsx   

 T14 T5 Témoin ETMy Valeur 
de P 

Synchronisation      
Nombre de brebis traitées 22 23 23   
Âge (an) 3,0 2,9 3,0 0,3 0,9539 
Poids (kg) 82,0 81,7 82,0 2,6 0,9951 
État de chair 3,4 3,4 3,5 - 0,5029 
Prolificité antérieure (total d’agneaux 
nés/nombre d’agnelages) 1,49 1,40 1,38 - 0,5673 

Taux de perte de CIDR (%) 4,6 4,4 13,0 - 0,4735 
Taux de venue en chaleur à 27 h du retrait (%) 85,7 95,5 90,0 - 0,5805 

Insémination      

Nombre de brebis inséminées 18 21 18   
Intervalle début de la chaleurz - IA (h) 26,0 26,0 32,2 0,5 <0,0001 
Intervalle retrait du CIDR - IA (h) 39,6 40,5 48,6 0,4 <0,0001 
Fertilité à l’agnelage (%) 44,4 52,4 44,4 - 0,8465 
Prolificité (agneaux nés/brebis agnelée) 1,63 1,80 1,00  <0,1434 

x T14 = CIDR pendant 14 j avec 640 U.I. d’eCG injectée 24 h avant retrait / IA 24 h après le début de la chaleur; T5 = CIDR 
pendant 5 j avec 640 U.I. d’eCG injectée 24 h avant retrait / IA 24 h après le début de la chaleur; Témoin = CIDR pendant 14 j 
avec 640 U.I. d’eCG injectée au retrait / IA 48 h après le retrait. 
Y Écart-type de la moyenne. 
z Certaines brebis étaient déjà en chaleur à l’introduction du bélier vasectomisé, 12 h après le retrait des CIDR. 
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Tableau 13. Performances de reproduction des brebis SU selon les traitements de synchronisation et 
d’insémination (Bergerie G; octobre 2013) 

 Traitementsx   

 T14 T5 Témoin ETMy Valeur 
de P 

Synchronisation      
Nombre de brebis traitées 16 15 15   
Âge (an) 3,2 3,3 3,1 0,3 0,8835 
Poids (kg) 92,1 93,1 92,0 3,3 0,9667 
État de chair 3,2 3,2 3,1 - 0,8437 
Prolificité antérieure (total d’agneaux 
nés/nombre d’agnelages) 1,60 1,65 1,78 - 0,5722 

Taux de perte de CIDR (%) 6,25 0,0 0,0 - - 
Taux de venue en chaleur à 27 h du retrait (%) 86,7 100,0 80,0 - - 

Insémination      

Nombre de brebis inséminées 13 15 12   
Intervalle début de la chaleurz - IA (h) 25,8 24,6 32,4 1,0 <0,0001 
Intervalle retrait du CIDR - IA (h) 39,0 41,2 48,5 0,5 <0,0001 
Fertilité à l’agnelage (%) 69,2 66,7 75,0 - 0,8940 
Prolificité (agneaux nés/brebis agnelée) 1,33 1,80 1,78  0,2898 

x T14 = CIDR pendant 14 j avec 640 U.I. d’eCG injectée 24 h avant retrait / IA 24 h après le début de la chaleur; T5 = CIDR 
pendant 5 j avec 640 U.I. d’eCG injectée 24 h avant retrait / IA 24 h après le début de la chaleur; Témoin = CIDR pendant 14 j 
avec 640 U.I. d’eCG injectée au retrait / IA 48 h après le retrait. 
Y Écart-type de la moyenne. 
z Certaines brebis étaient déjà en chaleur à l’introduction du bélier vasectomisé, 12 h après le retrait des CIDR. 
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Tableau 14. Performances de reproduction des brebis SU selon les traitements de synchronisation et 
d’insémination (Bergerie E, essai 2; novembre 2013) 

 Traitementsx   

 T14 T5 Témoin ETMy Valeur 
de P 

Synchronisation      
Nombre de brebis traitées 6 7 7   
Âge (an) 3,3 2,9 3,2 0,7 0,8897 
Poids (kg) 80,2 78,4 79,8 4,8 0,9568 
État de chair 3,4 3,4 3,4 - 0,9129 
Prolificité antérieure (total d’agneaux 
nés/nombre d’agnelages) 1,26 1,35 1,27 - 0,9576 

Taux de perte de CIDR (%) 33,3 0,0 0,0 - - 
Taux de venue en chaleur à 27 h du retrait (%) 100,0 100,0 100,0 - - 

Insémination      

Nombre de brebis inséminées 4 7 7   
Intervalle début de la chaleurz - IA (h) 24,2 24,2 33,0 0,8 <0,0001 
Intervalle retrait du CIDR - IA (h) 41,3 38,6 48,3 1,4 <0,0001 
Fertilité à l'agnelage (%) 50,0 71,4 57,1 - 0,7606 
Prolificité (agneaux nés/brebis agnelée) 1,0 1,4 2,0 - 0,8447 

x T14 = CIDR pendant 14 j avec 640 U.I. d’eCG injectée 24 h avant retrait / IA 24 h après le début de la chaleur; T5 = CIDR 
pendant 5 j avec 640 U.I. d’eCG injectée 24 h avant retrait / IA 24 h après le début de la chaleur; Témoin = CIDR pendant 14 j 
avec 640 U.I. d’eCG injectée au retrait / IA 48 h après le retrait. 
Y Écart-type de la moyenne. 
z Certaines brebis étaient déjà en chaleur à l’introduction du bélier vasectomisé, 12 h après le retrait des CIDR. 
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Tableau 15. Performances de reproduction des agnelles SU selon les traitements de synchronisation et 
d’insémination (Bergerie E, essai 2; novembre 2013) 

 Traitementsx   

 T14 T5 Témoin ETMy Valeur 
de P 

Synchronisation      
Nombre d’agnelles traitées 8 8 8   
Âge (an) 0,97 0,99 1,01 0,01 0,2009 
Poids (kg) 67.1 67,4 66,8 2,3 0,9825 
État de chair 3,4 3,4 3,4  0,9949 
Taux de perte de CIDR (%) 0,0 0,0 0,0 - - 
Taux de venue en chaleur à 27 h du retrait (%) 100,0 100,0 87,5 - - 

Insémination      

Nombre d’agnelles inséminées 8 8 7   
Intervalle début de la chaleurz -  IA (h) 24,7 24,4 30,6 2,0 0,0616 
Intervalle retrait du CIDR - IA (h) 38,4 39,6 48,1 0,5 <0,0001 
Fertilité à l'échographie (%) 87,5 75,0 57,1 - 0,6477 
Prolificité (agneaux nés/brebis agnelée) 1,43 1,50 1,25 - 0,7421 

x T14 = CIDR pendant 14 j avec 640 U.I. d’eCG injectée 24 h avant retrait / IA 24 h après le début de la chaleur; T5 = CIDR 
pendant 5 j avec 640 U.I. d’eCG injectée 24 h avant retrait / IA 24 h après le début de la chaleur; Témoin = CIDR pendant 14 j 
avec 640 U.I. d’eCG injectée au retrait / IA 48 h après le retrait. 
Y Écart-type de la moyenne. 
z Certaines brebis étaient déjà en chaleur à l’introduction du bélier vasectomisé, 12 h après le retrait des CIDR. 
 

Chez les SU, les taux de perte de CIDR ont été équivalents entre les traitements (5,6, 4,4 et 5,6 % pour 

les T14, T5 et Témoin, respectivement; P = 0,9149). 

La comparaison de l’efficacité des traitements à induire une chaleur montre que le traitement T5 a eu 

tendance à induire plus de chaleur dans les 27 h suivant le retrait du CIDR (98,9 vs 90,5 et 90,6 % pour le 

T5 vs T14 et Témoin; P = 0,1094). Ce constat est cohérent avec le postulat émis par des chercheurs 

américains voulant que les protocoles de synchronisation doivent être plus courts que 14 j chez les races 

de gabarit plus imposant afin de maintenir un niveau de progestérone sanguin suffisant.  

Chez les SU, l’interaction essai × trt a été non significative pour les résultats de fertilité (P = 0,9679). 

Globalement, les trois traitements ont permis d’obtenir des pourcentages de fertilité similaires (63,5, 

70,6 et 64,5 % pour le T14, T5 et Témoin; P = 0,6474). Des différences de fertilité entre les essais ont été 

observées (P = 0,0341), l’essai 2 à la bergerie F étant le moins bon. Ces résultats décevants peuvent 

s’expliquer, en partie, par le stress causé par les prélèvements sanguins et les manipulations pour le 
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dosage de la LH dans la période entourant les IA. En effet, les brebis prélevées ont eu des taux de 

fertilité inférieurs de près de 20 % à ceux des brebis non prélevées (résultats non présentés). À la 

lumière de ces résultats, les prélèvements sanguins chez les brebis DP n’ont pas été effectués. En 

excluant cet essai, la fertilité moyenne des SU a été satisfaisante avec 71.9 %.  

Il n’y avait pas d’interaction entre l’essai et le traitement (essai × trt; P = 0,9885). La prolificité a eu 

tendance à différer entre les traitements (P = 0.0515), le T14 ayant une prolificité inférieure au T5 et 

numériquement inférieure au Témoin (1,49 vs 1,88 et 1,83 pour le T14 vs T5 et Témoin).  

3.1.4. Essais principaux chez les Dorset 

Les résultats des 3 essais sont présentés aux tableaux 15 à 17.  

 

Tableau 16. Performances de reproduction des brebis DP selon les traitements de synchronisation et 
d’insémination en saison sexuelle (Bergerie H; octobre 2013) 

 Traitementsx   

 T14 T5 Témoin ETMy Valeur 
de P 

Synchronisation      
Nombre de brebis traitées 16 17 17   
Âge (an) 3,0 3,3 3,1 0,4 0,8378 
Poids (kg) 77,5 79,1 76,8 4,0 0,9184 
État de chair 3,0 3,0 3,1 - 0,8655 
Prolificité antérieure (total d’agneaux 
nés/nombre d’agnelages) 1,40 1,33 1,38 - 0,8522 

Taux de perte de CIDR (%) 0,0 0,0 5,9 - - 
Taux de venue en chaleur à 27 h du retrait (%) 93,8 82,4 87,5 - 0,6296 

Insémination      

Nombre de brebis inséminées 15 13 14   
Intervalle début de la chaleurz-IA (h) 24,4 24,2 30,3 0,6 <0,0001 
Intervalle retrait du CIDR-IA (h) 41,2 43,6 48,2 0,8 <0,0001 
Fertilité à l’agnelage (%) 66,7 53,9 57,1 - 0,7720 
Prolificité (agneaux nés/brebis agnelée) 1,60 1,86 1,63 - 0,5616 

x T14 = CIDR pendant 14 j avec 350 U.I. d’eCG injectée 24 h avant retrait / IA 24 h après le début de la chaleur; T5 = CIDR 
pendant 5 j avec 350 U.I. d’eCG injectée 24 h avant retrait / IA 24 h après le début de la chaleur; Témoin = CIDR pendant 14 j 
avec 350 U.I. d’eCG injectée au retrait / IA 48 h après le retrait. 
Y Écart-type de la moyenne. 
z Certaines brebis étaient déjà en chaleur à l’introduction du bélier vasectomisé, 12 h après le retrait des CIDR. 
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Tableau 17. Performances de reproduction des brebis DP selon les traitements de synchronisation et 
d’insémination en saison sexuelle (Bergerie I; novembre 2013) 

 Traitementsx   

 T14 T5 Témoin ETMy Valeur 
de P 

Synchronisation      
Nombre de brebis traitées 15 13 16   
Âge (an) 4,5 4,6 4,6 0,3 0,9747 
Poids (kg) 70,3 70,4 71,0 2,1 0,9654 
État de chair 2,9 2,9 2,9 - 0,9102 
Prolificité antérieure (total d’agneaux 
nés/nombre d’agnelages) 1,39 1,24 1,35 - - 

Taux de perte de CIDR (%) 0,0 0,0 7,7 - - 
Taux de venue en chaleur à 27 h du retrait (%) 100,0 66,7 100,0 - - 

Insémination      

Nombre de brebis inséminées 15 8 16   
Intervalle début de la chaleurz-IA (h) 24,4 24,2 31,1 0,7 <0,0001 
Intervalle retrait du CIDR-IA (h) 38,2 41,2 49,1 0,9 <0,0001 
Fertilité à l'agnelage (%) 53,3 37,5 50,0 - 0,7672 
Prolificité (agneaux nés/brebis agnelée) 1,50 2,67 1,88 - 0,2279 

x T14 = CIDR pendant 14 j avec 500 U.I. d’eCG injectée 24 h avant retrait / IA 24 h après le début de la chaleur; T5 = CIDR 
pendant 5 j avec 500 U.I. d’eCG injectée 24 h avant retrait / IA 24 h après le début de la chaleur; Témoin = CIDR pendant 14 j 
avec 500 U.I. d’eCG injectée au retrait / IA 48 h après le retrait. 
Y Écart-type de la moyenne. 
z Certaines brebis étaient déjà en chaleur à l’introduction du bélier vasectomisé, 12 h après le retrait des CIDR. 
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Tableau 18. Performances de reproduction des brebis DP selon les traitements de synchronisation et 
d’insémination en saison sexuelle (Bergerie J; décembre 2013) 

 Traitementsx   

 T14 T5 Témoin ETMy Valeur 
de P 

Synchronisation      
Nombre de brebis traitées 23 23 22   
Âge (an) 5,0 4,9 5,0 0,3 0,9604 
Poids (kg) 94,0 95,0 94,0 2,0 0,9161 
État de chair 3,3 3,4 3,3 - 0,7518 
Prolificité antérieure (total d’agneaux 
nés/nombre d’agnelages) 1,60 1,60 1,58 - 0,9141 

Taux de perte de CIDR (%) 0,0 0,0 0,0 - - 
Taux de venue en chaleur à 27 h du retrait (%) 91,3 82,6 95,5 - 0,3908 

Insémination      

Nombre de brebis inséminées 21 19 21   
Intervalle début de la chaleurz-IA (h) 24,1 24,1 29,9 0,5 <0,0001 
Intervalle retrait du CIDR-IA (h) 38,9 44,6 48,2 0,6 <0,0001 
Fertilité à l'agnelage (%) 38,1 47,4 61,9 - 0,3130 
Prolificité (agneaux nés/brebis agnelée) 1,75 1,78 1,82  0,9939 

x T14 = CIDR pendant 14 j avec 500 U.I. d’eCG injectée 24 h avant retrait / IA 24 h après le début de la chaleur; T5 = CIDR 
pendant 5 j avec 500 U.I. d’eCG injectée 24 h avant retrait / IA 24 h après le début de la chaleur; Témoin = CIDR pendant 14 j 
avec 500 U.I. d’eCG injectée au retrait / IA 48 h après le retrait. 
Y Écart-type de la moyenne. 
z Certaines brebis étaient déjà en chaleur à l’introduction du bélier vasectomisé, 12 h après le retrait des CIDR. 

Chez les DP, les taux de perte ont été très faibles et similaires entre les traitements (0,0, 1,9 et 1,8 % 

pour les T14, T5 et Témoin, respectivement; P = 0,99) 

Pour les brebis DP, l’interaction essai × trt a été non-significative pour le taux d’induction des chaleurs 

dans les 27 h du retrait du CIDR (P = 0,7855). Contrairement aux SU, le T5 a eu une tendance à induire 

moins de chaleurs dans les 27 h du retrait du CIDR (78,9 vs 94,4 et 94,4 % pour le T5 vs T14 et Témoin; 

P = 0,0280). Nos observations ont toutefois démontré que les chaleurs des T5 étaient en fait retardées 

par rapport à celles des brebis des autres traitements, puisque la majorité des brebis ont été observées 

en chaleur dans un délai de 48 h chez 2 des 3 éleveurs (chez le 3e éleveur, les béliers vasectomisé ont 

été retirés après 48 h).Pour la fertilité des DP, l’interaction essai × trt a été non significative (P = 0,6405). 

Les trois traitements ont permis d’obtenir des taux de fertilité comparables (51,0, 47,5 et 56,9 % pour le 
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T14, T5 et Témoin; P = 0,6534). La fertilité des brebis DP a été comparable d’un essai à l’autre 

(P = 0,4890).  

Les performances des brebis Dorset en IA ont été décevantes lors des 3 essais, avec une moyenne de 

fertilité de seulement 52,1 %. Tel que mentionné précédemment, la semence reçue de l’Australie 

présentait une concentration en spermatozoïdes inférieure aux normes exigées, mais ce problème a été 

résolu par l’utilisation de 2 paillettes par brebis. La quantité de spermatozoïdes motiles inséminée 

devrait donc avoir été suffisante. Cependant, comme la semence de chaque race a été préparée par un 

centre de récolte différent, selon différentes méthodologies (diluant…), l’impact de la qualité de la 

semence sur la fertilité ne peut être isolé d’un éventuel effet de la race. Aussi, d’autres facteurs liés au 

choix des brebis ont été relevés, notamment l’âge. Ainsi, dans l’essai à la bergerie J, un gain de plus de 

10 % de fertilité est observé en excluant les brebis âgées de plus de 5 ans des analyses (60,0 vs 48,7 %). 

Parallèlement, 18 antenaises DP à la bergerie H ont obtenu une fertilité de 66,7 %. La sélection de brebis 

vides d’accouplements précédents pour une intervention aussi importante que l’IA peut également 

avoir des conséquences « coûteuses ». Plus de 10 % de fertilité est gagné en retirant 7 brebis vides d’un 

groupe antérieur (toutes vides à l’IA) dans les analyses de la bergerie H (64,7 vs 54,2 % chez les brebis). 

En ce qui concerne la prolificité, il n’y avait pas d’interaction entre l’essai et le traitement (essai × trt; 

P = 0,5869). La prolificité n’a pas différé de façon significative entre les traitements (P = 0,1601), malgré 

que les brebis du T5 ait eu une prolificité numériquement supérieure (1,95 vs 1,62 et 1,78 pour le T5 vs 

T14 et Témoin).  

3.2. Relation entre le moment de l’IA et la fertilité 

Au cours de l’étude, seules trois brebis sont venues en chaleur à plus de 27 h du retrait du CIDR. Ces 

trois femelles ont été non gestantes. Ces résultats laissent croire que l’intervalle entre la chaleur et l’IA 

doit être supérieur à 20 h afin d’éviter que les spermatozoïdes ne s’épuisent avant l’arrivée de l’ovule au 

site de fécondation. L’analyse des résultats ne nous a pas permis d’établir d’autres liens entre l’intervalle 

chaleur-IA et la réussite de l’IA. 

3.3. Qualité de la semence 

Chez les RV, la semence d’un seul bélier a été utilisée lors des premiers essais à l’automne 2012 

(Tableau19). La fertilité des brebis selon les différents béliers récoltés a été comparée pour les essais A2 

et C2 (Tableau 19). L’interaction essai´bélier n’était pas significative (P = 0,8665). La fertilité a été 

comparable pour les différents donneurs (P = 0,8240). 



Le CIDR pour l’insémination artificielle avec semence congelée                #6705 

 

RAPPORT FINAL REMIS AUX PRODUCTEURS – JUIN 2014 43 

Tableau 19. Fertilité des Romanov en fonction des béliers pour chaque essai [% et (n)] 

 Bélier 

Essai 9046 9050 9051 9052 9053 9054 9056 

A1 82,7 (52)       
B1 66,1 (56)       
C1 75,0 (52)       
D1 62,8 (51)       
A2  72,7 (11) 72,7 (11) 80,0 (10) 81,8 (11) 80,0 (10) 90,0 (10) 
C2  80,0 (10) 100 (8) 100 (9) 77,8 (9) 66,7 (9) 80,0 (10) 

TOTAL 71.6 76.2 84.2 89.5 80.0 73.7 85.0 
 

Tableau 20. Fertilité des Suffolk en fonction des béliers 
pour chaque essai [% et (n)] 

 Bélier 
Essai H6:12:040 H6:12:045 Y68:L8 

E1 62,5 (16) 100 (15) 63,6 (11) 
F1 76,5 (17) 57,1 (21) 88,2 (17) 
G1 76,9 (13) 69,2 (13) 64,3 (14) 
F2 50,0 (20) 47,4 (19) 33,3 (18) 
E2 66,7 (9) 83,3 (18) 50,0 (14) 

TOTAL 65.3 69.8 59.5 
 

Tableau 21. Fertilité des Dorset en fonction des béliers 
pour chaque essai [% et (n)] 

 Bélier 

Essai 120103 120221 120822 

H1 42,9 (14) 64,3 (14) 64,3 (14) 
I1 62,5 (8) 22,2 (9) 40,9 (22) 
J1 47,4 (19) 45,0 (20) 50,0 (22) 

TOTAL 48,8 46,5 50,0 
 

3.4. Dosages de la progestérone et de la LH sanguine  

Au moment de la pose des CIDR, certaines brebis RV (n=18) présentaient déjà des niveaux de 

progestérone élevés (> 1 ng/ml), indiquant que celles-ci étaient cycliques et en phase lutéale (n = 7), ce 
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qui n’est pas surprenant étant donné que les expériences ont été effectuées en saison sexuelle. Chez ces 

brebis, la progestérone endogène s’additionne à celle délivrée par le CIDR. Chez les brebis ne présentant 

pas de progestérone endogène au moment de la pose, les niveaux de progestérone atteints 2 j après la 

pose du CIDR sont comparables entre les traitements (4,1, 5,0 et 4,8 ng/ml pour le T14, T5 et Témoin; 

P = 0,2894). Ces niveaux sont plus élevés que ceux mesurés chez les F1 dans l’une de nos études 

précédentes avec le CIDR en contre-saison (3,6 et 2,8 ng/ml avec CIDR14 et CIDR5 respectivement;  

Blais, 2014). En considérant toutes les brebis, les concentrations à 2 j de la pose sont plus élevées, mais 

demeurent semblables entre les traitements (P = 0,5975). Au moment du retrait, la concentration de 

progestérone sanguine était plus élevée chez les brebis T5 n’ayant pas de progestérone endogène lors 

de la pose (4,0 vs 1,6 et 1,6 ng/ml pour T5 vs T14 et Témoin; P = 0,0052). En considérant même les 

brebis avec de la progestérone endogène, les différences sont maintenues (4,0  vs 1,5 et 1,8 ng/ml pour 

T5 vs T14 et Témoin; P < 0,0001). Encore une fois, les niveaux de l’étude de Blais (2014) sont inférieurs, 

bien que la même différence s’observe entre les traitements de 5 et 14 j. Le lendemain du retrait, les 

niveaux étaient redescendus près de 0 (0,2, 0,3 et 0,2 ng/ml pour T14, T5 et Témoin; P = 0,3839). 

 

Le dosage des concentrations sanguines de LH aux 4 h nous ont permis de déterminer le moment du pic 

de LH, qui est le signal hormonal précurseur de l’ovulation. Étonnamment, l’intervalle entre le retrait du 

CIDR et le pic de LH a été similaire entre les traitements chez les RV (31,2, 30,3 et 31,0 h pour T14, T5 et 

Témoin; P = 0,9524) et chez les SU (19,3, 23,2 et 23,4 h pour T14, T5 et Témoin; P = 0,3743), et ce, 

malgré que l’injection d’eCG soit effectuée à des moments différents (24 h avant le retrait du CIDR pour 

les T14 et T5 vs au retrait pour le Témoin). Les pics de LH ont eu lieu en moyenne 9 h plus tôt lors de 

l’essai avec les SU (n=29) que lors de celui avec les RV (30,8 vs 22,0 h; P < 0,0001). Pour l’intervalle début 

de la chaleur-pic de LH, l’interaction essai × trt a été non significative (P = 0,6359). Le nombre d’heures 

entre le début de la chaleur et le pic de LH a été statistiquement comparable entre les trois traitements, 

malgré une valeur légèrement inférieure pour le Témoin (10,9, 11,4 et 7,7 h; P = 0,1239). Ici aussi, 

l’intervalle a été plus court pour les SU, en comparaison avec les RV (13,6 vs 6,4 h; P < 0,0001). Il est 

intéressant de noter que le début de la chaleur était survenu plus tard après le retrait du CIDR pour le 

témoin que pour le T14 et T5 (18,4 vs 14,3 et 15,3 h; P < 0,0001), ce qui est cohérent avec l’injection de 

PMSG 24 h avant pour les T14 et T5 vs l’injection au retrait pour le Témoin. La chaleur avait également 

eu lieu plus tard lors de l’essai avec les RV que celle avec les SU (17,3 vs 14,8 h; P = 0,0007).  

Les prises de sang chez les DP ont été annulées en raison des mauvais résultats de fertilités obtenus 

suite à l’essai chez les SU. 
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 Lors de l’essai chez les RV, les résultats des deux dosages hormonaux ont pu être combinés. En tenant 

compte de la présence ou non de progestérone endogène lors de la pose, on note que les intervalles 

retrait-pic de LH et début de la chaleur-pic de LH sont significativement plus courts chez les brebis 

n’ayant pas de P4 endogène, comparativement à celles qui en ont (28,3 vs 34,4 h; P = 0,0052 pour 

l’intervalle retrait- pic de LH et 11,5 vs 16,5 h ; P= 0,0077 pour l’intervalle début de la chaleur-pic de LH). 

Ainsi, le seul élément qui ressort au niveau de la fertilité est que les trois brebis non gestantes du groupe 

Témoin avaient de la progestérone endogène au moment de la pose. Les quatre autres brebis dans la 

même situation dans les T14 et T5 ont cependant été gestantes.  

3.5. Diffusion des résultats 

Les articles de vulgarisation et conférences sont présentés à l’annexe 5. 

 

Activités 
prévues Activités réalisées Description Date de 

réalisation 

Nbre de 
personnes 
rejointes 

Article de 
vulgarisation 

Présentation du projet à 
l’industrie québécoise – Ovin 
Québec 

L’insémination avec semence 
congelée… à la rescousse de 
l’amélioration et la diversité 
génétique de nos troupeaux! 

Automne 
2012 1 500 

Article de 
vulgarisation 

Présentation du projet à 
l’industrie canadienne – 
Sheep Canada 

New trial to improve 
effectiveness of AI with frozen 
semen in Québec 

Hiver 
2012 600 

Conférence Présentation des résultats 
aux conseillers Ovipro 

Utilisation du CIDR pour 
l’Insémination 
avec semence congelée 

12 déc. 
2013 10 

Conférence Présentation des résultats 
– Journées INPACQ 2014 

Utilisation du CIDR pour 
l’Insémination 
avec semence congelée 

13 févr. 
2014  
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4. CONCLUSIONS DU PROJET 

Les résultats antérieurs de notre équipe de recherche et ceux rapportés dans la littérature nous 

laissaient croire qu’un taux de fertilité entre 60-70 % était un objectif réalisable en insémination ovine 

par laparoscopie avec de la semence congelée. Les résultats sous le seuil de 50 % sont considérés 

comme décevants.  

Les essais préliminaires que nous avons ajoutés à la demande initiale ont permis d’ajuster le protocole 

d’insémination du traitement Témoin pour tenir compte du fait que les chaleurs sont plus précoces avec 

le CIDR qu’avec l’éponge vaginale. Ainsi, les IA ont été réalisées à 48 h du retrait plutôt qu’à 55 h avec 

l’éponge, ce qui a permis l’obtention de premiers résultats prometteurs.  

Au cours du projet, 14 essais « officiels » ont été réalisés chez 10 éleveurs, pour un total de 724 brebis 

inséminées. Ces essais ont confirmé l’efficacité du traitement Témoin chez les Romanov et les Suffolk, 

avec une fertilité de 70-75 % chez les femelles en chaleur. Les traitements expérimentaux T5 et T14, 

avec une IA programmée précisément en fonction du début de la chaleur, n’ont pas permis d’obtenir un 

gain de fertilité significatif. Chez les Dorset, bien que décevants, les résultats avec le traitement Témoin 

ont été similaires à ceux des deux autres traitements, et même numériquement supérieurs. Les IA étant 

effectuées à temps fixe du retrait, ce traitement reste donc à privilégier de par sa simplicité. La 

détection des chaleurs à l’aide de béliers vasectomisés demeure toutefois un élément essentiel dans la 

réussite de l’IA, et ce, même dans un contexte d’IA à temps fixe. En effet, en plus d’avoir adapté le 

traitement Témoin pour une IA à 48 h du retrait plutôt qu’à 52 h, la présence du bélier via les stimuli 

comportementaux et les phéromones est un élément supplémentaire ajouté au protocole « standard » 

pouvant avoir contribué aux performances de ce traitement. 

 Bien qu’il n’ait pas été possible d’établir de liens directs entre l’intervalle début de la chaleur-IA et la 

fertilité, nos résultats laissent croire que les brebis venues en chaleurs plus de 27 h après le retrait du 

CIDR (20 h ou moins avant l’IA) ont peu de chances d’être fertiles. 

Enfin, bien que ce paramètre n’ait pas été testé à proprement dit dans cette étude, la qualité de la 

semence est également un point à contrôler, une semence plus « résistante » permettant, jusqu’à un 

certain point, de pallier à une moins bonne synchronisation entre l’IA et l’ovulation.   

 

Chez les SU, le T5 pourrait présenter un certain avantage, notamment via une meilleure induction des 

chaleurs.  
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Sur le plan hormonal, les dosages de la progestérone ont montré que le CIDR délivre suffisamment de 

progestérone pour bien synchroniser la venue en chaleurs des brebis RV. Le T5 permet d’avoir un niveau 

de progestérone plus élevé au retrait. Compte tenu de la meilleure efficacité du T5 à induire les chaleurs 

chez les SU, il aurait été intéressant de voir les profils sanguins de ces brebis pour cette hormone. Peu 

de différences entre les traitements ont été observées en ce qui a trait au moment du pic de LH et aucun 

lien n’a pu être établi entre ce moment et la fertilité lors des deux essais. Des différences ont été 

observées entre les essais RV et SU pour le moment du pic de LH, le début de la chaleur… cependant, en 

raison de la méthodologie (bergerie, temps, protocole…), il est impossible de déterminer si ces 

différences sont réellement liées à la race. Les dosages hormonaux ont été annulés chez les DP en raison 

de la contre-performance du groupe de brebis SU prélevé.  

Ce projet nous permet donc de fournir aux producteurs un protocole de synchronisation avec le CIDR et 

d’IA efficace, le Témoin « modifié », avec une fertilité attendue de 70 %, et adapté à différents types de 

races (maternel, prolifique et paternel). Un guide pour la réalisation d’IA par laparoscopie avec semence 

congelée (choix des brebis, préparation, protocoles de synchronisation, d’IA, calendriers et fiches) a été 

réalisé afin d’appuyer les vétérinaires et leurs techniciens dans l’application de cette technique dans les 

élevages ovins québécois. Tous les éléments sont maintenant réunis pour assurer un service d’IA chez 

les ovins.  
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ANNEXE 2 : RÉSULTATS SUR LES AGNELLES 
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Quelques agnelles ont été inséminées lors des essais B et E1. Elles avaient été réparties et 

soumises aux mêmes traitements que les brebis. Leurs données n’ont cependant pas été 

incluses dans l’analyse, étant donné que plusieurs facteurs physiologiques peuvent interférer 

avec la réussite de l’insémination chez l’agnelle. Leurs résultats sont présentés ici. 

 

Tableau 22. Performances de reproduction des agnelles RV selon les 
traitements de synchronisation et d’insémination (Bergerie B; 
décembre 2012) 

 Traitementsy 

 T14 T5 Témoin 
Synchronisation    
Nombre d’agnelles traitées 2 1 2 
Âge (an) 1,10 1,47 1,07 
Poids (kg) 65,5 67,0 68,2 
État de chair 3,4 3,5 3,7 
Taux de perte de CIDR (%) 0,0 0,0 50,0 
Taux de venue en chaleur à 27 h du retrait 
(%) 100,0 100,0 100,0 

Insémination    

Nombre d’agnelles inséminées 2 1 1 
Intervalle début de la chaleurz-IA (h) 23,7 23,4 25,0 
Intervalle retrait du CIDR-IA (h) 41,6 40,9 48,9 
Fertilité à l’agnelage (%) 100,0 0,0 0,0 
Prolificité (agneaux nés/brebis agnelée) 3,5   

y T14 = CIDR pendant 14 j avec 350 U.I. d’eCG injectée 24 h avant retrait / IA 24 h après le 
début de la chaleur; T5 = CIDR pendant 5 j avec 350 U.I. d’eCG injectée 24 h avant retrait / IA 
24 h après le début de la chaleur; Témoin = CIDR pendant 14 j avec 350 U.I. d’eCG injectée au 
retrait / IA 48 h après le retrait. 
z Certaines brebis étaient déjà en chaleur à l’introduction du bélier vasectomisé, 15 h après le 
retrait des T14 et T5 et 16 à 20 h après le retrait des Témoins. 
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Tableau 23. Performances de reproduction des agnelles SU selon les 
traitements de synchronisation et d’insémination (Bergerie E, 
essai 1; juin 2013; photopériode classique) 

 Traitementsy 

 T14 T5 Témoin 

Synchronisation    
Nombre d’agnelles traitées 1 1 2 
Âge (an) 1,04 1,04 1,02 
Poids (kg) 74,0 81,2 76,7 
État de chair 3,8 3,5 3,8 
Taux de perte de CIDR (%) 0,0 0,0 0,0 
Taux de venue en chaleur à 27 h du retrait 
(%) 100,0 100,0 100,0 

Insémination    

Nombre d’agnelles inséminées 1 1 2 
Intervalle début de la chaleur z-IA (h) 23,9 25,9 29,3 
Intervalle retrait du CIDR-IA (h) 41,4 38,2 48,1 
Fertilité à l’agnelage (%) 0,0 0,0 100,0 
Prolificité (agneaux nés/brebis agnelée)   2,0 

x T14 = CIDR pendant 14 j avec 640 U.I. d’eCG injectée 24 h avant retrait / IA 24 h après le 
début de la chaleur; T5 = CIDR pendant 5 j avec 640 U.I. d’eCG injectée 24 h avant retrait / IA 
24 h après le début de la chaleur; Témoin = CIDR pendant 14 j avec 640 U.I. d’eCG injectée au 
retrait / IA 48 h après le retrait. 
Y Écart-type de la moyenne. 
z Certaines brebis étaient déjà en chaleur à l’introduction du bélier vasectomisé, 12 h après le 
retrait des CIDR. 
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